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La JOC déplore la généralisation 
du travail le dimanche pour les jeunes

Le texte de loi sur le travail le dimanche, adopté mercredi 15 juillet à l’Assemblée nationale, représente une

véritable menace pour l’accès des jeunes à l’autonomie. La JOC (Jeunesse Ouvrière Chrétienne) regrette

qu’il favorise le travail des jeunes le dimanche, le seul jour qu’il leur restait de libre pour mener une véritable

vie sociale. Fonder une famille, voir ses amis ou avoir des loisirs deviennent très difficiles lorsqu’on travaille

tout le week-end. Les jeunes sont les premiers concernés par cette loi, ils sont des dizaines de milliers à tra-

vailler dans les zones touristiques ou commerciales.

À l’heure où l’on soupçonne les jeunes de manquer de repères dans la société, il est paradoxal de supprimer

le repos dominical, ultime cadre commun avec la famille. Pour les moins de 30 ans qui sont dans une période

de construction de leur personnalité, le dimanche prend encore plus d’importance.  Supprimer cette garantie

pour les jeunes d’avoir un peu de temps à consacrer à leurs proches, à des activités culturelles ou de loisirs,

c’est mettre en danger leur épanouissement personnel, leur capacité d’ouverture aux autres et au monde qui

les entoure.

« Le système de volontariat pour travailler le dimanche est une hypocrisie totale. Dans les faits, un jeune ne

pourra pas refuser de travailler sans risquer de perdre son emploi, affirme Stéphane Haar, président de la

JOC. Si un salarié est obligé de travailler le dimanche pour vivre décemment, c’est que son salaire n’est pas

suffisant»

Chez les étudiants, la situation est alarmante. Une grande partie d’entre eux est déjà contrainte de travailler

toute la semaine parallèlement aux cours pour financer leurs études. Pour eux, le dimanche est le seul moment

de libre dans la semaine pour se divertir, quand ils ont fini leur travail scolaire. Si elle est adoptée, la nouvelle

loi interdira ce dernier répit à un grand nombre d’entre eux.

La JOC se positionne en tant que première association de France fédérant des jeunes de milieux populaires.

Sa présence dans les quartiers lui permet d’apprécier au plus près les effets des différentes politiques mises

en place. Les 10 000 adhérents de l’association agissent pour une prise en compte plus importante des

jeunes dans les décisions qui les concernent alors qu’ils se désintéressent progressivement de la politique.
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La JOC, c’est la Jeunesse Ouvrière Chrétienne : une association de 10

000 garçons et filles de milieux populaires âgés de 15 à 30 ans.

Ensemble, ils discutent, réfléchissent et agissent pour avoir prise sur ce

qu’ils vivent et changer ce qui ne va pas autour d’eux et dans la société.

Les initiatives qu’ils mènent touchent à toutes les dimensions de leur vie

: boulot, fric, logement, santé, loisirs… Avec 120 fédérations locales, la

JOC est la seule association nationale de jeunes de milieux populaires.

Elle est gérée et animée par les jeunes eux-mêmes.


